— retomberait sur les épaules des con- 


vacances depuis huit _jours_el ren-.!. 


Joel deu riuméro, nous! constitutionnalité d'une telle légis- 
n'avons pu donner qu'un bref aper-| lation, car ellé existe depuis long | : 
: du discours de M. Mitchell-F.| temps dans les provinces d'Alber- 
premier ministre de l'On-|ta et de Saskatchewan. Nous pou- 

en présentænt à Ja Chambre | vonis nous demander ‘si nous pou- 

| de Toronto le Di qui, accorde aux | yons amender 
tune plus juste ré-!défà. Je n'ai aueun doute à ce su- 

prilition des taxes scolaires. ag Nous pouvons : certainement 
#. revenons plus en'dé-| entrer duns le domaine de la répar- 
il, tition des taxes des grandes corpo- 
rations, Le chef de  lopbposition 
pensait — alors qu'il était à la ‘ête 
du gouvernement — -qu'il valait 
mieux augmenter les octrois scoïai: 
res plutôt que de changer la légis- 
lation existante. Quid il était _ au 


.#Nous voulons accorder à la. mi- 
er td catholique, en Ontario, la 
+) somme de justice dont elle 
2 dans les: autres provinces du 
fon,” a-t-il dit. 
“terminant, Îl a déclaré: “Ce 
gest le symbole de la’ mentalité 
dienne, Je demanderai à la 
e de l'accepter dans cet es- 


pouvoir, il a diminué les octrois des 
écoles publiques de 30 pour Cent et 
augménté ceux des écoles séparées 
de 50 pour éent, ' 

Une abolition -impossible 

“Nous avans décidé de régler cet- 
te question à ciel ouvert, On. a 
beaucoup parlé dëlabolition du 
système . des écoles séparées. La 
chose est absolument, impossible, 
Toute la propagande au monde se- 
rait incapable de réaliser la chose. 
Cette province n’a pas le pouvoir 
d'abolir les écoles séparées. Cette 
loi a été adoptée avant la Confédé- 
ration et il n'est pas dans les at- 
tributions de la province de la rap- 
peler, : #, 

' . Windsor et Ottawa 

“Seuls les catholiques pourraient 
décider eux-mêmes l'abolition 
écoles séparées. Mais la chose crée- 
rait un fardeau intolérable pour les 
écoles publiques. Ainsi, à Windsor, 
on comple une population catholi- 
que de 50 pour cent. Les dépenses 
doubleraient du coup. 

“Si la commission des écoles sé- 
parées d'Ottawa décidait de fer- 
mer ses portes, la mème chose arri- 
verait. La loi des écoles sépartes 


” 


Loi constitutionnelle 
‘2. ee du explique que la loi 
sourhise ést absolument constitution- 
nelle, 11 montre comment elle entre 
É + l'esprit de la Confédération, 
adaptant la loi des écoles sépa- 
d'alors aux conditions d'au- 
ere 
ll avertit les adversaires des éco- 
‘fs -éatholiques que l'abolition en 
Ontario en est impossible. “C'est 
‘un”pouvoir que nous n'avons pas,” 
üffirme-tl, “Seuls les catholiques 
‘eux-mêmes pourraient fermer leurs 
écoles. Si la chose se réalisait ja- 
‘mais, on verrait le lourd fardeau qui 


ont alle dla LRU ER. BP 


. fribuables des écoles publiques,” 
La tolérance du cabinet 

1! montré ensuite l'esprit de tolé- 

tance qui règne. parmi Jes membres 
- ‘du cabinet actuel. “Toutes les ra- 
Ces”, dit-il, “ñe sont-elles pas repré- 
‘sentées ii? Nous àävornis tout d'a- 
. bord plusieurs Ecossais. Le procu- 
reur général. Roëbuck est um An 
.glais. L'hon. M. Heenan est un Ir- 
landais. L'hon, M. Leduc représen- 
te les Canüdiens français. Enfin M. 
Croll — bien que n'étant pas un 
chrétien —- n'en est pas moins pour 
cela le ministre le plus populaire de 
«nous tous. C'est dire que cet esprit 
de tolérance envers toutes les races 
‘et toutes “dés, croyances commence 
dans les rangs mêmes du conseil des |. 
ministres.” 

: Justice aux catholiques . 

“Le bill, que je soumets aujour- 

‘d'hui”, note M; Hepburn, “est atten- 


corporations n’existaient pas. On 
avait alors fait des Ibis nécessaires 
pour permettre aux @itoyens de dé- 
signer par écrit à système d'é- 


soient payées. Nous ne faisons 
qu'appliquer le même principe. 
L'exemplé de l'Ouest 

“Nous ne sommes peut-être pas 
allés aussi loin que les contribha- 
bles catholiques auraient pu lefdé- 
sirer. Je désirérais toutefois aire 
du depuis longtémps. Il a pour but|remarquer à la Chambre qu’uñe loi 
‘de rendre davantage. justice aux ca-| semblable à celle que nous soumet- 
” tholiques d'Ontario. Je rappelle-|tons aujourd’hui existe en ‘Saskat- 
‘rai en passant qu'en 1929 l’hon G.-|chewan, de même qu'en Alberta. 
Howard Ferguson, premier minis-|En 1929, “un gouvernement de Klu- 
‘tre du temps, avait félicité M. Auré-| Klux Klan-—en .majeure partie en- 


lien Bélanger, député de Prescott, | ti -catholique —fut élu en Saskatche- | 


‘ur le discours qu'il avait prononcé | wan. Il n’a pas tenté pour cela de 
sur cette question, Il avait assuré | rappeler la législation existante àù 
‘que l’on ne saurait régler ce problè- | | sujet des écoles séparées. 


la loi qui éxistait |: 


É 


Mitchell F. Hepbura; 

:| prerhier ministre de l'Ontario, qui 
a fait adopter une mesure rendant |‘ 
la répartition dés taxes scolaires 


LS s_ 


M. Camille Fournier, 
‘président de l'Association des Insti- 
tuteurs de langue française du Ma- 


( 


plus M md pour Jeg,catholi Le gouvernement ais lln oir à S pan nn Per ri a à be ce 
000 soldats libérables le 


UNE QUESTION 


15 avril. 


"PARIS — 12 SE 


xnement fran- 


CONVENTION 


ide Montréai, le Conservatoire natio- 


més d'Ottave, 
_—— le 21 évril 


de Meme 4 de Que —  Boirés _ 


| OTTAWA — Le gain dramatique 
national aura lieu du 20 au 25 avril 
inclusiveinent et la soirée. françai- 
sera celle du mardi 21. 
troupes y prendront part: l'Ecole 
de ai et de Théâtre de l'Uni- 
ité d'Ottawa, le_ 


al, de Québec, et- le Cercle Moliè- 
re, de Winnipeg. 
“L'Indienne” : 

L'Ecole de Musique et de Décla- 
mation. de l’Université. présente une 
piéce d'inspifation canadienne écri- 
te par la directrice même de la 
troupe, Mme Laurette  Larocque- 
Auger, Cette pièce s'intitule “L’In- 
dienne.” Elle a obtenu la premièré 
place au concours régional fran- 
çais de l’est ontarien qui eut lieu le 
16 wars dernier, Trois troupes pri- 
rent part-à-ée concobrs en vue. de 
représenter l'élément français de la 
Jrégion au galt national: deux. trou- 
pes de l’Etole de Musique. et de Dé- 


des | 


a ‘été faite en 1863, alors que les | 


coles ils voñdraient que leurs taxes | 


me qu'en faisant l'éducation de -l'o-| L'équité du Québec 
‘pinicu. publique. “Dans la province de Québec, on 
“Le chef de l'opposition avait aus-!a toujours mieux traité la minori- 
‘si considéré cette question et laissété protestante que”nous ne l'avons 
entendre qu'il soumettrait . la chose | fait ici pour la minorité catholique. 
au Conseil Privé, Mais les tribu | On a soumis en 1869 une loi qui 
naux ne pouvajient-décider que sur | établissait un fonds commun où 
les lois existantes et sur pas autre les deniers des grandes corpora- 
those. tions ‘seraientgdivisés entre les deux 
is Loi des-écoles “és [71ème d'échles en proportion de 
“Tout ce que nous demandons à! la population Kcolaire, Au cours de 
l'heure actuelle, c'est si la loi que 647 ans, les profestants ont toujours 
nous proposohs est valide, Je n'ai!eu leur juste part dans la province 
sbsolument aucun" à aucun viras--d sur ja sur _ls'volsine. (A suivre en page 8) 


LES CHAMBRES SONT EN VACANCES 


. Les députés rentierent le 20 et les sésateure le 28 avril 


—Tout le _—. législatif du db 
est déposé. 


, OTTAWA — Les députés sont bn |titulaireé seront des députés. 


treront le 20 avril. Les sénateurs, 
- plus favorisés, ne reviendront que 
le 28. 
Avant de partir en congé, les dé- 
L'putés ont. voté jusqu'en troisième 
* decture le bill ministériel qui a 
» pour ‘fin d'établir une Commission 
i | error du placement.- 
# Non seulement les Communes ont 
; @woté ce bill, mais le Sénat lui a, 
“sans marchander, à 
| probation. Ex pièce, | 
Temps qu'un petit nombre d'autres, 
n done reçu la sarfcth 
sentant de S. E, le gdauverneur gé- 
néral juèite, avant l'ajournement, 
Programme cg , 
Le. premier 


thiuistre, 
tion du A ag ve are 
Due prnes s Sir que il 


King, le bill de la Commission du 
placement n'est qu'uv prélude. Un 
deuxième bill permettra .de-fonti- 
nuér ce qui est commencé; un troi- 
sième — célui qui autorisera une 
dépense de 850,000,000 ou de #75, 
000,000 —- tracera le programme des 
entreprises nouvelles que le gou- 
vernement projette pour le secours 
des chômeurs nécessiteux. 
Le-défieit | 

Le gouvernement a aussi fait «- 
dopter un bill financier qui jui pro- 
cure l'argent nécessaire. (851,167.- 
229) pour couvrir et effacer le dé- 
ficit de l'exercice clos au 31 mars 
dernier. 


Comme l'a expliqué M. Mackenzie. 


2 rh x » " : 
n 
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? à arr 


INTERESSANTE 
A DISCUTER 


M. Arthur Sauvé va soule- 
ver au Sénat la questiof 
de l'immigration et du 
rapatriement. | 
OTTAWA — Le Sénat aura bien- 

tôt l'occasion de débattre la ques- 

tion de l'immigration, de l'émigra- 
tion, ‘enfin ta question du peuple- 
ment. 

Le sénateur Sauvé vient d'inscri- 
re au feuilleton de la Chambre hau- 
de motion suivant: 
hambre, tout en recon- 


naissant 1} 
tre immensà territoire suivant un 
plan d'exploitation et de peuple- 
ment rationnel est d'avis que: 


se faire avec la plus grande pru- 
dence, de façon à protéger nos tra- 
ditions, à fortifier nos institutions, 
et aussi à ne pas compliquer nos 
problèmes nationaux ni aggraver 
particulièrement ceux de l’agricul- 
ture et du chômage; 

b) le rapatriement des Canadiens 
émigrés devrait être efficacement 
encouragé avant toute autre immf- 
gration; 

c) l'émigration des Canadiens na- 
turalisés devrait être régie de fa- 
çôn à la réduire le plus possible, si- 
non à la prohiber.” 

Le texte soumis par M. Sauvé de- 
vrait donner lieu à une discussion 
non seulement intéressante mais op- 
portune. ; - 


OTTAWA — Le T.-R. P; Gilles 
Marchand, recteur depuis six ans de | 
l'Université d'Oltaa, vient d'é- 
tre nommé provintial des Oblats de 
langue française de l’est du Canada, 
en remplacement à R. P, Philémon 
Bourassa. 


GUELPH, Ont. — L'ün-des pré- 
tres les plus âgés du Canada, ie KR 
P. Alfred Larue, jésuite, vient de cé- 
lébrer son 54e affniversaire d’ordi- 
nation, Le vénérable prêtre est âgé 

de 89 ans. 


BRANTFORD — Les Indiens des 
Six. Nations ont invité lord Tweeds- 
muir..à visiter -leur._exposition. An. 
nuelle, l'automne prochain, et à as- 
sister aux célébrations qui marque- 
ront le 50e anniversaire du dévoibtc- 
ment du monument de Brant. 


QUEBEC — Le Dr Albert Marois, 


médecin légiste; añcien prèfesseur 
à l'Université Laval, est décédé à 
l'âge de 75 ans et six mois, 
ï CES . 

QUEBEC = M. Cyrille Delâge, le 
distingué surintendant du Conseil 
-de l'instruction publique, ax célébré 
le’ 13: avril son vingtième anni 
saire comme président du "Cutsel | 
deTInstruction publique. 


w 1 is 
3 


4 


soit environ 


ses creuses,” 


La décision : 


François-Poncet, 
France à Berlin, 


DÉPOSITION | 
D PRÉSIDENT | 
ENESPAGNE 


Les anciens y alliés républi- 
cains ont demandé sa ré- | 
vocation :et la droite $’est 


| que et de chant, par des élèves d 


çais a ordonné à 175,000 soldats, 
la moitié de l'armée 
française du temps de paix, de res- 
ter sous les drapeaux ae M raÿr 
vel ordre, pendant qu'ôn négoc 
règlement de la crisé rs agé 


par suite 
faits 


ambassadeur 


sions. 


éd de ‘paix | mie”Saint-Joseph; con 


L'inscription des 
pe L'on à | 


30. 


| dent 


se gattaèhoy teurs, M. Camille 


“par le gou- 


de rapports 
par M. André 
de 


ce service. 


| de la Ligue. 
Le soir, 


de |lern :suë- les 
{tien Frémont sur 


Vendredi matin, 


seignement 
grade” et M. 


catéchisme.” 


lcours de français. 


DU PERSONNEL 
ENSEIGNANT 


Cet ordre annoncé dfns un décret Elle s? ouvre ce & ce soir à Saint- 
signé par le ministre de la guerre, 
le général Louis-Félix Maurin, s’ap- 
plique aux tréupiers dont le servi- 
ce devait se terminer'le 15 avril. 
Plusieurs de -ces troupes sont.en 
garnison dans. là ligne Maginot, le 
rempart de l'Est de: 

francaise sur 
compte 375,000 hommes. 


Boniface — Trois séances 
de causeries et de discus- 


C'est ce soir que s'ouvre à Saint 
ance. L’ar- | Boniface, dans la salle dé l'Achdé- 


instituteurs et mr Er o lan- 
Le nombre des conscrits pour les|gue française du Manitoba. 
classes 1936, 1937 et 1938, les “clas- 
c'est-à-dire des années 
de faible natalité de 1916, 1917- et }7 
nécessité d'utiliser no- 1918, années de guerre, est bien in- 
férieur aux moyennes précédentes. 
Mobilisation partielle 
prise 
a) l'immigration au Canada doit croit-on, aux mesures partielles de 
| mobilisation étudiées 
vernement français durant la semai- 
ne précédent la séoccupation. dé la 
Rhénanie, 
confidentiels 


. membres 
enseignant 


La séance proprement dite débu- 
tera par unë allocution du prési- 
de l'Association 
Fournier, et par 
des souhaits de bienvenue du prési- 
dent général de l'Association d'E- 
diücation des Canadiens français du 
Manitoba, M. le magistrat Henri La- 
certe. Le R, P. Faure, S.J., fera une 
causerie sur “la Composition fran- 
çaise au Cours supérieur.” k 

Demain matin, jeudi, à 9 h., dans 
l'église du Sacré-Coeur de Winoi- 


On assure que la ligne Mâginot | Leg, fête patronale de la Ligué des 
ne peut avoir toute son efficacité | Institutrices 


que sirelle est gardée par des’ soli 
dats bien entrainés à 
H faut plusieurs mois -pour familia- | 
riser les recrues avec les complica- |seph, Son Excellence Mgr. Yelle par- 
tions des forts souterpains et 
ss" installations, 


Catholiques. 
| par le'R. P. Bourque, S.J., directeur. 


à l'Académie Saïnt-Jo- 


“Responsabilités de | 
| l'instituteur catholique” et M. Dona- 
“L'Histoire: 
l'Ouést canadien à l'école.” 
an procédera à 
| l'élection .des officiers de l’Associa- 
tion des Instituteurs. Une religieuse 
de j'Institut Collégial Saint-Joseph 
| fera uñe leçon pratique sur “l’en- 
du eâtéchisme 
l'abbé Blais donnera 
une causerie sur “Penseignement du 


La séance se termiuera par une’ 
discussion générale sur les con- 


De npmbreux numéros de musi- 


clamation de 


commentant 


l'Université et 
Rampe, M. Allän Wade, qui était ju- 
ge des concours régionaux, dit en 
les spectacles de la 
soirée, que “L'Indierine” lui parais- 


sait, à la fois comme drame. ét com- 


intéressante, 
“Les Soeurs Guédonec” 


à lée: “Les Soeurs Guédonec”, 


me tableau historique, extrêmement 


Le Cercle Molière jouera une piè- 
ce de Jean-Jacques Bernard intitw- 
Cette 


comédie raconte une aventure d’en- 


du! fallait d'ailleurs 


se fera dès 


fanis en vacances en Bretagne. M. 
Allau Wade a; fait les, plus grands 
du concours du Manito. 
ba qui eut lieu à Winnipeg, de la 
pièce et de son. interprétation. 


x que ‘celle-ci soit 
d'une haute qualité, puisque le Cer- 


cle Molière a mérité ja - première 


troupes prenaient part. 
‘des Institu- 


Coeur. : 
“Il était une Bergère” 


ger, 


Sermon 
se en scène 
Mme Auger. ; 

La pièce raconte—nvec 


du spectacle 


de 


paze” 

E nfin, 
re National de Québec vien 
un acte de ln célèbre 
Marcel Pagnol, “Topa£e:” Il 
inutile d’insister s 


au Ve 


la PEX Le du Conservätoi- 


place dans un concours auquet-dix 


L y avail une autre troupe fran- 
gaise à prendre part au Concours du 
Manitoba, le Club Sportif du Sacré- 


fc théâtre français ‘de la région 
de Montréal sera représenté au gala 
national par une troupe du Théâtré- 
Ecole dirigée par Mmes Maubourg- 
Roberval et Laurette Larocque-Au- 
Le Théâtre-Ecole . présente un 
charmant conte en vers d'André Ri- 
voire, “Il était une bergère”, La mi- 
est de 
toute la 
fraiche fantaisie dont André Rivoi- 
re est capable l'histoire délicieuse 
d’une, jeuné princesse qui veut gou- 
verner l'amour par des puissances 
insolites. on un conte charmant, 


‘excellence de 
ce théâtre. Pour £e qui est de l'in-!nod ! 


lccprétalion, 1 sat de 
que le juge des concours 
M, Allan Wade, s'di À Quête qui 
avait trouvé autant de. plaisir. 
à voir cet acte joué par ‘la 
troupe du Conservatoire qu'à Paris” 


avaient € 
pièce. est là le plus grand éloge 


qüe puisse souhaiter une troupe €a- ” 


nadienne, 

En un mot, Ja soirée française du 
gala dramatique national serd--un 
événément d'une rare importance 
dans notré vie-artistique, une belle 


fète du théâtre français au Canada, - 


Lx résultat ne 
samedi 25 au soir. A 
Le juge du gala F. 
Le juge du gala dramatique na: 
tional, cette saison, sera M; Harley 
Granville-Barker, une. 


minente” 
personnalité du monde du théâtre 


européen, 

sp res dramatique national ‘est 
uné initiative de Lürd Bessborough, 
prédécesseur de Son Excellence 
Lord Tweedsmair au poste de. re- 


présentant de Sa Majesté au’ Cana: 
, pour . 
tive. Le : 


da. Il aura lieu cette 
la quatrième année co: 
juge du gala national, l'an dernier, 
était M. Allan Wade, une autre per- 
sonnalité de/haute réputation en 
Burope, qui fut, cette saison, 43 — 
ue. des concours 


régionaux à 
vers tout le Canada. M. Granville pa 


Barker est un ami pr dc 
Lord Tweedsmuir et il se 

de .ce dernier Ma art a she 
du gala. AE 


activé #4 magnifique mouvement de 
renaissance dramatique qui règne 
actuellement: én Angleterre et qui a 


M 'Gran 6 a. a 
“personnalités les plus. ntées À 
théâtre anglais. 11 4 bris üné un Ge. à 


commencé il ya déjà plusieurs _an- me | 


nées, À la fois comédien, gérant, ré- 
gisseur, metteur en scène, écrivain 
et critique de théâtre, il s'est trouvé 
au premier plan et à l'avant-garde 
du mouvement, 


M. Granville-Barker à habité #:} 


ris pendant plusieurs annéès. 1x 

naît bien le théâtre français dont 
a adapté plusieurs pièces : en 
flais. 11 s'exprime d'ailleurs 
tement dans notre langue. 


ngtin, 6: 
-français qui doit tenir _ 
Roméo à la représenta- 
l'opéra “Roméo et Juliette” 
théâtre Wal- 

Aou gr ac mag 
matin innipeg. 
de semaines aù PE pen de ae. 
endre contact avec lés membres 
e la troupe, Derhain, # midi trente, 
à l'hôtel Marlborough, notre 
tingué compatriote sera reçu à 
are] par la Société Lyrique 


abstenue de voter: [l'Institut Gollégial Saint-Joseph Æt 

| _——— | des’ amateurs de Saint-Bonif Ft "D respect de la parole 
MADRID — Le parlement espa- |ront exécutés au cours. dés - deux ts. Ÿ 

gnol, au eours d'une séance tumul- | soirées de mercredi. et ‘jpddi. . + . 

tueuse, a déposé le premier prési- OR “LM PARIS -— Dans un mémoire qu'il}? 

dent de la- deuxième République es- Inondatio à ‘Brandon a fait tenir aux puissances, le-gou- 

pagaole, Niceto-Alcala Zamora, par D vernement de la France répond au 


un vote de 238 à 5 voix, parce qu'il 
aurait exercé_.illégalement le pou- 
voir de ‘dissoudre les Cortès, it-y.a 
quelques semaines. Zamora, que Île 
roi, Alphonse XIIJ avait fait empri- 
sonner.en-raison.de.son libéralis 
l'un des chefs de la révolution, 4e 


“père de 


de présiderit 


. 


274 
: 


d8.-deuxième république”, 
n’a pu lui-même achever 

ésidenit. Il lui r it encore 
un an et buit RSR de 
58 ans. 

Fait curieux, 
président Z 
ont voté 
les mo 


n'est âgé que de 26 ans. raire de l'Espagne, 


4. 


nn 


Lou 


ARE SR CAP LE EN xD 
MESSE ONE PEER ECS prie PE. HR AE Ê mx. 
, 


HA 


4 anciens #iliés du 
Ora 
révocation, "tandis que 
rchistes et les députés de 
ie: en général, ont pris su dé- 
mise en Chambre, 
bstenus de voter. 

Zambra a donné lieu à l'un.des 
plus orageux. débats de l'histoire 
parlementaire espagnole, 
prévenir des désurdres, des. déta- 
chements de troupes renom 


que ta 
datiofis 
nitoba. 


térme | meure.. 


grossie 


sont ‘ jeux qui 


vant que celle de 
mais %»3e sont 


La, déposition re d'inondation 
de la région. 


Afin dè 


basse, Ÿ dans le cadre de la Société des na- 

tions. Il faut confier cette isa 

rio, répubili- MONTE AL — Lee juge Chér- tion à uné commission nne 

, président des les-Avila” Wilsof, de là. Coût supé-}se rattachant à ln Société, Les Etats 
-|rieure, est décédé subilément, au ns 


TS RM ste 


{ “4 
? AP | 
* 
"M , 


ie RE PO PRES A he 


La rapidité”avec laquelle se pro- 
duit er par suite de son épo- 
ive, fait craindre des inon- 

dans plusieurs parties du 


“.A.Brandon_ des centaines. d'acrés | 
des terres basses sont. inondées et 
les habitants doivent fuir leur de- 
Des locaux sont, mis $ leur 
disposition dans la ville. 

A Portage-la-Prairie, l'Assit.st .4mé 
a monté subitement de trois pieds, 
par les _ nombreux : 
d'eau qui s'y déversent, Si la glace 
de la Qu’Appelle et: des’ autres tri: 
butuires commence à descendre à- 
l'Assiniboine se 
mette en mouvement, 4Ly,aura dun 
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_ de s'appuyer sur lexemple de deux provinces de |. 
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Vérendrye  sillonna  lOuest| 
canadien, et nos coureurs _( de 
s, ét nos Frères métis, ef le 
meux Riel qui conquit la re- 
connaissancé dé nos droits, et 
%| nos grands évêques, et: nos mis- 
sionnaires sublirnes, et nos pè- 
res vaillants qui que de 
la province de Québec, ayant 
> l'ambition d'en fonder une 
ration, de ;sépar Québec po semblable sur les bords de ‘la 
autres provinces et d’en faire! rivière Rouge, bien loin de re- 
me appelé Lau:|nier deur patrie, voulaient au 
contraire l'agrandir. Toute cet- 
te histoire on’ Toublie trop fa- 


AT 


\R: 


ln s'élève enr dans | 
la province de Québec un mou | 
vement d’une gravité excep- 
{tionnélle.” Vous croyez que je 
veux parler du mouvement 
d'Action Nationale qui a fai 
renverser le Gouvernement Aa 
Taschereau? ‘Non, c’est bie 
plus grave, surtout pour n 
Manitobains. 

Il s'agit pour les pro 
de cé mouvement 
quer la rupture de 


Une déclaration de M. Heuburti auri particulièrement 
frappé les catholiques manitobæns: c'est celle au sujet de la 
suppression. des écoles séparées. “Foutc l'agitation au monde; 
at-il dit, ne saurait aholir les écoles sé parées. Le droit aux 
écoles séparées a été donné à la minorité catholique dans la 
constitution.” Encoré un point où éclate notre infériorité avec 
nos frères de l'Ontario. Notre droit à nous aussi était inscrif 

Lx dans la constitution: Du moins, nous en étions sûrs: Nos légis- 
lateurs l'ont traité comme un chiffon de papier! 

Si les écoles catholiques disparaissaient de lOntafio, a 
enfin dit M. Hepburn, çe serait un désastre.pour la province 
et’les municipalités, qui. vèrraient leurs charges financières 
augmenter dan$-des proportions formidables. Songe:t-on que 
dans les deux seules villes de Windsor et d'Ottawa, la moitié 
de la pulation se compose de catholiques ? Cette perspective 
d'avoir à ouvrir de nouvelles écoles, à trouver et payer de nou- 
Neaux ous pour assurer Finstructjén de milliers g'élè- 

, vés shpplémentairés, n€ semblé.pas aydir ému beaucoup les 
autorités de Winnipeg, il y a trois ag, lorsque les écoles pa- 
roissiales de la ville menaçuient d’é re fermées faute de -res- 
sources, ne 

On plaisante volontiers rc 


«es 


tout va mal là-bas: 
copruptio on électorale, 
blissement du sentiment reli- 
gieux, servilisme politique, dé- 
cadence du patriotisme et sur- 
tout asservissement . économi- 
qué‘au profit de l'étranger. Il 


l'Ontario et POuest font partie 


au 1nême titre que Québec et 
qu'il appartient pas à un 
groupe, quelque mécontént 
u’il soit, de rétrécir la patrie, 
de nous fermer Tes portes et de 
serble - bien que ce dernier !rious dire’ Nous ne vous con- 
grief ‘n’est -que trop fondé.|naissons plus! 

Quant aux autres, nous som- Voilà la- vérité que nous a- 
mes trop respectueux de la|vons ä leur dire. 
grande province mère de notre! Etc'est la vérité! . 
race pour n "y pas voir quelque | incontestable. 
exagération, Nous les rafipor- te une question M5 
tons uniquement sous la foi et}-neur: ont-ils bien pensé 


Ces 
la responsabilité de certains | patriotes, eux qui flétrissent si 


journaux et revues, du Qué-!superbement les transactions 
bec. des politiciens, qui font un si 

Quoi qu’il en soit, un groupe | copieux usage du, mot trahisoh, 
d'honimes qui aspirent, comme | ont-ils: bien réfléchi à Faban- 
c'est leur droit, à là “direction | don enthousiaste de 700,000 de 
de l'orieutation nationale, at-| leurs -compatriotes, qu'ils se 


. vraie. 


tario, réputé le château-fort 
de J'orangisme et des préjugés anticatholiques. Il faut être 
juste: en fait de tolérance gf d'esprit de justice, cette province 
“dépasse de cent coudées kManitoba. Les vagues de fanatisme 
dont nous avons souffe ici à diverses reprises venaient de ce| 
côté, il est vrai, mais/{es jeunes disciples sont allés beaucoup 
plus loin ue le mgitres. 
L TNT Les Tulies Viciérieuses de nos frèr:s de là-bas comportént| 
‘une leçon qui devrait Loue être. perdue pour nous. , 
_Donatien FREMONT. 


Confédération. Pour :les guérir un soupçon de: lam 

et régénérer la race canadien-lla magnitude dt la reculade 

frange ise ds pro po se mtiqu'its TOR UN 
onc la rupture de cette Con- gage el aveé des poses hé- 

| fèdération (cause de tous .leshroïques: abandon, reculade, 
max) et la formation ae la | déroute, dépassant de bien Koin 


hi —- 


nes mes 


É as pas Le.has de. sen pages, des | lAurenlie. toutes celles de notre histoir 
= Rien du panégyrique si PR PR Es TNT rat des ans ete DOÉ dede ohne SE TO celles ‘qu'ils reprochènt 
4 tifique, 1 nos ouvre sex sources, | lains, il aprarst clairement CM à d'autres? ! 
» Li en que si les nadiens français ais -si üous reconnaissons 
; < png» Ce “# canin, pour u Québec qui sont les - euf avoir besoin de l'appui et. de 
/ enter la vérité. I! le présente sim- le: population n’a- | l’aide de Québec; nous he pren- 


vaient. pas la force opérer le | drons. pas l'attitude d'enfants 
rédressement moral qui ‘s’im-|pleurnichards ou de men- 
pose, de $e libérer de leuts eu-|diants : honteux: Nos luttes 
traves el tout particulièrement ‘passées et présentes nous auto- 
de reconquérir leur jade risent à plus de ne 0 Si bal 


Emile TPE 
—(L'Enseignement Secondaire) 
| ‘Mgr Provescher et son 4e 
. P* en vente aux bureaux-de la “Li- 


berté” et dans les à rame 


+ | ses au prix de 51,00 | dance éconumique 
cadres de la D el 


CITE VATICANE — Jamais, de“ ges vie can si 
puis de _années, dit-on rése 


‘ ane 
ARE ee ln Va re 


portefeuille une envel 

C'était une “lettre” ga d à 
son: journal,-:où était prié 
de bien aceuëillir Geoffroy :Briau- 


rquoi eela? Parce que, cilemenit là-bas et-que l'Acadie; | 


affai-| de notre patrimoine national, |, 


tribuent les maux publiés à la| préparent à perpétrer? Ont-ils | 
| (sans y réussir) avant de s'at- 


| Eiains où éme de malice! 


Neuse, . presque . aussitôt _voilé 
-bonhomie © 


Pre vo 
Seulement, 


ä “Ye 3 
nouveau venu avait lait “réjoui, à mon: secrétaire. 
d'aise et bon enfant. Et: tendit -très 
délibérément an eritique sa: tmain 
gantée dé frais et annonça crâne- 
ments 
Je vous présente votre porn: 
ds mon:cher méitre, … 
Par ‘exempl CB TE Delorme, suf- 
foqué. 
, Geoffroy Briaumont souriait avec 
plomb. 
= Qui, - votre secrétaire! Ça vous 
étonne un peu? C'est pOerant em 
me cdi Lisez c “plutôt: 
Et le-jeune homme ” ti 


(ape Le 


per. 

“Voulez-vous que je range votre 

‘bibliothèque ? 

El, dans uir excès de: sèle, 
si 


Briau- 


mon C1 aq 


x brusquement 
main vers-une- Pad livres 
qu'elle s'écroula sur ‘le ‘t 
Oh! non, non, ne cer pas 
aux‘ livres, c'est sacré, fit Delorme 
effaré. Rien qu'à An façon dot vous 
Vous. y-prenez, Vous me donnez le 
frisson: Fuites ‘un tour, plutôt, :um 


‘bon petit tour au“Bois, I fait beau. 
Merci. H est trop tôt. Je n’an- 


de son 
cachetée. |. 
teur de 
En ‘me voyant ‘flâner, _comment 
pourra--it croire. que je Suis votre. 
secrétaire? : 

—Ah! diable, à quelle. hüre. poii- 
vez-Vous me quitter. sans inconvé- 
nient? _. 

—Vers 4 éuées. 

+ Encore . une .bonne nie 
vous lisiez le journal? : 
distrairuit, 


mont, recommandé par M, le: dûc 
‘d’Omonville, - re ‘actionnaire 
de la feuille. jeune ‘Briaumont, | 
aussi riche que désoeuvré, avait lui- 
même pris ciñfuante actions à .la 
condition qu’on ui donnerait un 
Themploi” queleonque ‘à la rédaction 
et qu'on lui servirait l'intérêt de son 
argent sous: forme d’appointements, 
Et: le “directeur avouait, en post- 
scriptum confidentiel: 


. Si 
Cela vous 


me donne envie,de dormir. 


Ne: saéhbat que fire de ce somme, là, dans ce bon fauteuil. 
ieuné homme, qui ne paraît a- il ajouta avec sôn- og sourire 
voir auvurie splitude spéciale, |de fine malice: 

nous l'avons nommé votre se- | -Æt pendant ce/temps-là, si 
crétaire. Vous nous obligerez ne ‘vous dérange pas, je finirai mon 
ques ain par ee ne fût- 
26. qu'à faire vos courses! 


Ca 


Re dans le jour ça me fait 
mial à l'estomac... 


rnbeauns 


Fais qu'à rencontrer-mon beau-père, | 


© Je n'aïme pas bennoowmelire. Ça! 


sbèllé, oùtte us. N 
ugh Jéhn Mordonelis ‘M: 


gart, CR, M. 3. ‘8. Ewart, 


diste) et son fils A, 4 l 
Rodmond et” À. .J. se 


que peu avec M. Andre 
campagne électorale de’ 
quete sort de nos écoles 
ljeu, et je puis témoigner 4 
voure avec laquelle il : 


oos Et en ee sara ï 
lisait Avec son père qui, à des 
férences méthodistes, fut seul, 
protester contre |’ ice de 
nouvelle loi scolaire, Voilà des 
qui ne devraient jamais être 
dans les annales a 

vitoba. RS. 5 


.=—Æh" bien, faités done un. petit {ll 


—N'en parlons pins! Vous pour: 
riez peut-être aller griller une ci- 
garette dans le salon à côté. 

—ÆEt si votre ‘bonne me voit? Et 
si .mon beau-père, -qui me connaît 
et séniéfie, s'avise d'interroger votre 
bonne? Mieux vaut que je reste 
-près de vous, Est-ce que ça vous est 
désagréable? ; ke 

Comment pouvez-vous le croi- 
re? Seulement, ‘l'ennuyeux, c'est 
que, moi, j'ai à travailler, 

—Oh! "oui, c’est ennuyeux, fit 
Briaumont, parce que. vous: avez 
été si gentil pour moi que, si votre 
article n'avait pas été si pressé, je 
vous ‘aurais encore demandé quel- 
ique chose, Je vais: peut-être vous 
paraître sans gène? 


Joseph Delorme fronéa d’abord 1ê 
sourcil,_ puis l'aventure lui parut 
cocasse, et la belle humeur du jeu- 
ne homme acheva de le dérider, 

——[1 est. vrai, reconnut:il, on vous a 
nommé mon secrétaire; séulement, 
l'obstacle, c’est que je n'ai pas be- 
soin de secrétaire, que-je ne me suis 
jamais servi de secrétaire:: je n'ai 
rien à vous faire faire, 

{Ce n'est pas un obstacle, 
Briaumont aceommodant, 

--Eh ‘bien, asseyez-vous et cau- 
sons un, petit moment, proposa le 
etitique, toujours poli et d’ailleurs 
amusé .de da situation. Savez-vous 
uu-peu-de grec.et de latin! : 

—-Non, mon ,cher .maître, j'ai sui- 
vi l’enseignement moderne. 

—Ah! vous.êtes bachelier? 

Hum mon, Mais je monte à 
cheval et à bicyclette, Je fais de| --ÆEh bien! voilà: ma-fiancée et 
l'escrime, j'ai.mon brevet de chauf-| sa mère soni aux-eaux. Ahmant O- 
eur, conduire ‘dans Paris. {dette comme je l'aime, je n'ai: plus | 
—C'est-utile, ça, très utile mais qu'un désir: lui antionéer ôfficielie- 
pas pour mon genre d'études! Vous }inent que j'ai enfin trouvé la situne 
savez votre français, ai moins? : ; tion dont dépend tiotre bonheur, 

—Oh! oui, je parle trés bien, mais |: -J} faut lui écrire. 
LE je ne Suis pas| __fusiement, Mais une lettre com- 

me celle-là fera ‘époque dans notre 

—Aïe! Avez-vous une belle écri| vie, elle restera dans les archives 
ture? dé la-famille, Aussi aimerais-je que 

—(Ça, non! Je griffonne comme Un} 4e; fût une lettre bien tournée, en 
chat. belle prose, une sorte de petit chef- 


Hs se ititent à rire ensemble, d'oeuvre.! lisible” 6 
—{(a ne va pas être commode! fit d'arthsipiet ns à 


Et Briaumont. achexa dans 

souriré encourageant : 

Je ne vois guère que vous rcapdiié 
de m'écrire ça! . 
Delorme étlita de rire. Sur: quoi, 
vrai, le. jeuñe. homme s'écria dans 
une explosion de joie: 

…—Vous voulez bien? . Ah!: ‘qüel 


bonheur! Ecrivez tôuf de suite, 

- Et, autant pour-finid que par amu- 

sement de cétte ue et pars 
de..rôles,.# 


dosale_ interversion 
lant minutieusement ses maluscules. 
fignolant : 
style, J 
correspon 
taire, 


fit 


que vous y êtes! 


ment, Vivant plus fortement, 
nous  constituerons pour la 
Province mère, ‘que nous ai- 
mons trop pour <roire- qu'elle 
nous abandonnera, des avant- 
‘postes, sélon l'expression célé- 
re de M. "Omer Héroux; posi- 
tions .sträté iques que l'ennemi 
devra s'efforcer de détruire 


<.. Nous .seror 
aussi des ins de la vieille 
provincé: “nous témoignerons 
de sa foi, de sa langue, de sa 
culture, de ses traditions et pur 
nous la ferons réspecter Let 
fois aimer, Mais pourquoi 
au futur? N'est-ce pas 
| + CSSS 
E dernien 


laquer à 


Delorme se mit à la 
nee dé son jeune secré- 


Charles FOLEY. 
© — 


Une association = 
qui * ambre 2,500,000 


par 
déjà 
Oui! 


compia- 


iriotes du 
Dans quelqu rs Sialta ie eue 
chez vous ,le- rh. ges al | On annonce de New-York que, en 
u À … fait applaüdir ire vi Prochain, se - tiendra, 
à Winnipeg une cette ville, une réunion catho- 
| et clair : qui 
est lits one chez ns où 


1 eV 
hbmannNdrnnTE Le 


—(Ga y est allez! Dites, pendat | 


consclencieusement son | 


“| la plupart d’entre eux, hircell 
la misère, sont des proies. ofl 
au communisme, qui ne manque 
de leur tendre ses filets? 
Situation dangereuse pour Ja ai 
tropole canndiénne et qui peut c0 


population ‘canadienne 

Quelle aide, quel ae dur 

te-t-elle? TS 
“C'est cé gravé 


un ! dde 
en montre 
un ‘réède., ” ©! ss 
Tous ceux qui sintérenit } 
Maintien de lôrdre et de nos trddi 
tions devraient se faire un devo 
de Jire cette rbchure, Elle se * 
10 sous l’xemplaire. ‘à L'Action 
roissiale,. 4260, rie de \ x 
 Feuillets d’Actio | 
-. catholique “4 
Le deuxième feuillet d'Actiot: es. 
tholique, “Patrons et ouvriers” pa 
le P, Arthur Dubois, L. J À nes 
l'union ‘dés € l'an. 
goissante : question pra 
aussi actuel que la “Presse: 


den 


rum”, ‘Léon XI 
vriers, nous * 

la cciiah. des ouvriers -— 

cupe et exerce à la fois le génie- 
doctes, la prudence des sages, le. 
délibérations des réunions 

res, la perspicacité des législateur : 
et les comeils dés gouvernants, € 
L'n'est pas de cause qui saisissé er 
ce moment l'esprit humain avec at 


tant de véhémence.” Le Père SE 
pétence reconnue, * 
Ce deuxième feuillet 1 d'Action. 


tholique se 

format portatif quë le premier, ps | 

quelque huit yages en plus, Se x 
au même prix et 


| pur vou 2 Cr 

Prix + 

#150 Je eme “À 20 sous ‘la do 
Messager 


Editions du 
1961, rue fluchel à 


| 


n. Le nouveau vice-cons 


« 


7 béau, voudront entendre 


"le troupe de chanteurs et 
iciens. dans “Mireille” l'an der- 
, Ï n'en était pas à ses premiehs 
dans la carrière et à imesure qu: 
temps avance les ans ajoutent à 


tendues le de l'expérience, M. | 
Menoct n fondé l'orchestre  Sin- 
F qui est devenu le meii- 
us | genre à Winnipeg. Cette an- 
it à dirigé ses artistes dans a 
partition musicale de Peer. Gynt. 1 
vapris part aux Têtes organisées 
“pour honorer Paderewski. M. Be- 
re est done éminemment quali- ! 


pour mener l'entreprise actuelle | 


bonne fin. 0 
Le rôle de Roméo sera rendu par | 
M Gustave Longtin, de Montréal, | 


, qui arrivera à Winnipeg cette se- | 


 miaine en vue de la soirée du 29. M. 


+:  Longtin passera deux semaïnes avec- 


noûs et la troupe entière 
prôfiter 
seène,. 

M. Longtin est un jeune Cana- 
- dien français boursier -de: la pro- 
vince-de-Québec, qui a fait de soli- 
des études musicales à Paris. Il a 
chanté dans aa les grands centres 
européens: l'Opéra Comiqué, à 
Nice, à #8 et partout il a été 
salué comme un artiste de grand ta- 
lent, M. Longtin est revenu au pays 
il y à quelques mois aæ peine et il 
fera ses débuts dans le grand. opéra 
‘au Canada ici nfême., Inutile de sou- 
igner l'importance de la venue de 
M. Longtiy parmi la troupe qui se 
prépare à affronter le grand public. 

Mile Marie Boivin sera notre Ju- 
liette, Ceux qui ont entendu Mireil- 
lé se rappelleront la beauté et 1j 


pourra 


fié, 

Les autres arte 
sont des artistys 
villes: Mil 
»Gertrude 
— Juliett 


s. et 
connus des deux 
Flavie 
dèle, la protectrice de 
)n connait la qéalité de sa 
voix. Milé Marguerité Guer- 
é égâlement douée d' une yoix ri- 
he et souple, sera le page de Ro- 
méo, le jeune Stefano. M. J.-E, Per- 
ras brendra le rôle de Capulet. .On 
:sait les qualités artistiques de no- 
tré compatriote qui a déjà tant mé 
 rité de la cause française chez nous. ! 
- M. Maurice Gekley;-exeeHent Düry-| 
ton, a été choisi comme Frère Lau- 
rent. Ces artistés sont soutenus par 


un choeur d'une soixantaine de 
voix, tant féminines que masculi- 
hes. 

Come on peut le voir, tout fait | 
prévoir une soirée d'u intérèt-ex- 
Ceptionnet, Roméo et Juliette né se- 
ra joué qu'une seule fois. Tous nos 
compatriotes, tous las amants du 


ce superbe 
opéra et applaudir nos artistes. Es- 
pérons qu'il y aura sallé comble de 
29 au soir lorsque le rideau se lè- 
vera et que notre ami M. Benoist 


donnera le signal. 


VETEMENTS DEFRAICHIS 
entièrement 


RENOUVELES par 
les experts SWAN 


Téléphonez aujourd’hui 


201188 


SWAN 


Nettoydurs - "Teinturiers - Fourreurs 


| DUF AUL 


Bureau, 
| 


… Ftameur Bidéns de 


de-son expérience de la! 


chanteurs ! 


Savoie est la! 


CHARLES DUFAULT, Pro riétaire 
Autrefois de MARTEL & DUFAULT 


Taché et Dumoulin, Saint-Boniface 
TELEPHONES: 


ENTREPRENEUR-FERBLANTIER 


vx COUVERTURE GRAVIER 
I :. SYSTEME A l'AIR CHAUD . 


#1 Spécialité: Û 


‘Ete. 


ra ifestations des beaux arts: /ce- 
Vabsalue'pertectiori. Peu 


quel domaine, ont le bonheur d'en: 
tendre  pareillé louange qualifier 
leurs travaux, et l'orgueil Ÿ auoie 
inspire n'a rien que de très légi- 
time, Le succès est doux. Il grise, 
mais fl comporte chez. l'artiste 
consciencieux l'obligation de ne: pas | 
déroger et dé ne pas se fourvoyer 
dans le traquenard d'une confiance 
ecxagérée, Ce danger, nos lauréats 
du Festival ont mer résolu 
ä dépa 


ar: |. 
Le sa emsonmme, et-dans n'importe 


Boniface, 


Cercle d'étude Marie-Rose 


Mile Atitoinette Baril présidait 
l'assemblée du Cercle d'Etude. Com- 


eviter, 

| de la troupe dans sa mission artis- 
tique à-Ottewa,;-la population -ma- 
nitobaine se déclare fière de sa 
délégation et souhaîte non pas “bon- 
ne chance” à ces acteurs qui ne 
laissent rien à la chance, ni non 
[sin “bon succès”, puisque le suc- 
lcès au théâtre consiste à bien jouer 


Era d'un concours:—Victoire! Vic- 
toire pour vous! Victoire pour Île 
| français! | 
Feront le voyage à Ottawa, Mmes 
Le Goff, Houde, Boutal, Roy; MM. 
Arthur Boutal, Joseph. Plante, Pau) 
Lévèque; les frères Georges et _Ga- 
briel Sourisseau et J.-M. Deniset. 
Il convient aussi de signaler le 
bel accueil qu'a fait l'auditoire, lun- 
{di soir, à la pièce en un acte de M. 
Max Maurey, “Le Stradivarius,” qu 
jouait un autre groupe du Cergle 
Molière, dirigé'par M. Denys 
let. Les nombreux effets 
de cette piécette ont été 
ménagèés par les protagonistes. 
Gilles - Guyot a persénnifié avec 
| imme nsément de vefvé et d'expres- 
‘sion ‘le rôle animé de Flack,, le cu- 


pide : antiquajre., M. Gilles, Guyat 
fait preuve A'un flair qui lui per- 
mettrait d'aborder sans crainte une 


J $ant dans une tenue de milliar- 


sa' diction nette, 


dans une mimique très expressive. 
M. Benoit Guvot a réussi à prêter 
{au rôle du violoniste la dose né- 
cessaire de variété dans sa reconsti- 
tution du mystificateur pince-sans- 
rire, Le fait d'avoir appris çe_ rôle 
en quelques jours pour remplacer 
un déserteur n'est pas fait pour di- 
minuer son mérite. Roger Goulet, 
Tils, a tenu sans difficulté le rôle 
modéste de l'acheteur; Le décor de 
cette pièce était dû à MM. Gilles Gu- 
vot, Benoit Guyot et au Dr Trudel. 
Le maquillage soigné fut exécuté 
par ‘Miles. Miller, Arnold et Jolin. 


R. DENONCOURT 
D 


Les Pee Wee à l’honneur 


M. l'abbé Lévêque a quitté’ Saint- 
Boniface avec déux équipes de 
“Pee Wee‘, en route pour Calgary, 
Vancouver, Seattle et Spokane. Les 
jeunes joueurs de M. Lévêque joue- 
ront dans toutes ces villes dans des 
joutes d’exhilhjtion -et leur venue 
suscite partout un intérêt extraordi- 
nairé, M, l'abbé Lévêqué a été in- 
vité par téléphone à Vancouver, 


. M. Lévêque et ses joueurs seront ab- 


sents environ une. semaine, durant 
les vacances des enfants qui, inutile 
“de le dire, semblaient radieux de 
l'aubaine si extraordinaire. 


PETITES NOTES : 


Mme T, Pelletier est à Vancouver 
où elle «à été appelée au chévet de 
| son pere M. S-P. Pedneault. 

. 
Mile NE déieiie ne est de re- 
‘tour d'un voyage d’un an à Bruxel- 
les et à Bruges, Belgique. 
(] CR | 
|. Mile Rose. Vandaele est revepue 
Li un long voyage en Belgique. 


SHEET METAL & 
RETINNING Co. 


. Résidence, 204 309 


lait et de Pasteurisateurs, 


es abdos ns Un bd tn 
SN 


une bonne pièce, mais — puisqu'il 


me à Tordinaire, âprés le mot de 
bienvenue, l'on entendit la lecture 
du procès verbal de-la réunion pré- 
cédente, 


cueillemént pendant 
sainte, M. l'Aumônier er fig 
ser avec Jésus les quelques jours 
qui. précédèrent la Passighn., Puis 
l'intérêt s'attacha à un/sujet plus 
profane, mais essentieflement  im- 
portant, Notre :conférencière, Mme 
1-C. Lavoie par de l'influence 
féminine dans famille, au bu- 
reau,, à l’ateliér, en société. Elle 
rappela le devoir de chaque jeune 
fille de perfectionner. :constam- 
ment afin que cette influence soit 
salutaire; élle cita Mgr Dupanloup 
“encourageait-ta femme à se li- 
r_ au. travail intellectüel afin 
d'acquérir une entière possession 
d'élle-même et de mettre plus de 
gravité dans sa vie. 

Mme Lavoie invite les dames à 
prendre une part active dans l’oeu- 
vre de l'Action catholique. 

Un travail si intéressant et les 
compliments glissés' à l'adresse de 
la - Canadienne française ne pou- 
vaient que charmer l'auditoire, 

M. l’Aumônier fit ressortir quel- 
ques bons points de la conférence 


pes 


ctéur Jean-J. Trudel, resplen-| cercles féminins d’Action catholique 


formés à Saint-Boniface l’an der- 


a tenu avec son aisarice cou- | nier et qui sont en pleine activité. 
tie le fôle- du. Comte de-KFabs. 
-| Sa longue expérience de diseur s’est |te du prix littéraire de l’assemblée 
» | | manifestée une fois de ‘plus dans | précédente: “La Canadienne françai- 

martelée, aux ifñ-|$e, 


fonations toujours sûres et justes et | Son travail s'harmonisait à merveil- 


-Mlie Madeleine Painchaud; gagnan- 


en fit une courte appréciation. 


le avec les causeries précédentes. 
Mlle Painchaud s'’acquitta de sa tà- 


che avec le charme qui lui est.ha- | 


bituel, 


Un concours est ensuite annon- 
cé. Les membres du cercle sont invi- 
tés à trouver dix phrases remar- 
quables ayant pour auteur des Ca- 
nadiens français; un prix sera dé- 
cerné au meilleur choix. Nous 
comptons recevoir autant de copies 
qu'il y. a de membres, 


Mile Gertrude Conrad remercia 
cordialement de toutes les bonnes 
choses entendues .et promit que les 
conseils reçus seraient. inis à, pro- 
fit. 

L'assemblée se termina par le mot 
d'ordre qui invite à l’apostolat au 
sujet du devoir pascal. 

a ; Berthe MARION, 
secrétaire 


= ——— 2223 2 —— 
Institut Collégial St-Joseph 


Tableau d’ honneur. du mois de mars 

GRADE XI — "(Elèves %yant con- 
servé une moyenne de 75%). Pauli- 
ne Simon, Jeanne ‘Chavanne, Sadie 
McFetridge, Yvette Croteau, Jose- 
pline O’Neil, Teresa MéDonnell, 
Thérèse Jalbert; Patricia Desjar- 
dins, Betty Law, Annie Théberge, 
| Denise Guyot, Bernadette Lanthier, 
Annette Duinont, Margaret Varty, 
Rosaria- Lamothe: 

GRADE-X — Madeleine . Bernier, 
Marie-Paule Aubert, Marcelle Mas- 
serey ‘ 

GRADE IX (20) — Yvette Audet, 
Marguerite Masson, Françoise Tru- 
deau, Stella Parent, Sylvia Mosco- 
vitch, Annette Boisselle, 

GRADE IX (19) — Agnès Dufault, 


Fabiola Desrosiers, Rita ‘Toupin, 
Rita Bouvier, Cécile Dussault, 
Côurs commercial, 2e année — 


Annie Susick, Martha Stove, Helen 
Blahnick. * 


Afin de nous inciter à Me Al | 


{ 


fil e 


rentes et dE 


SE 


M © Quelques-unes en nouveaux crêpes doux! 


@ D'autres en taffetas croustillants avec ja- 
quettes ou redingotes imprimées! 


@ Les unes avec blouses séparées transpa- 


de petits volants! - + 


reçues! 


“Elles ont. toutes 

de jolies ; jé" & 
quettes. _: 

rajeunis- 
santes 


10. 


L'une des plus gaies collections 
de robes que nous ayons jamais 
Robes très fàshiona- 
bles,—et jaquettes plus courtes 
. avec larges revers imprimés ou 


ce trrniit 


Len 


9 


boutonnées et avec col. nee 


© Bleu marine, quelques-unes noires, brunes 


ou à dessins. 


(2 Grandeurs 14 à 20, 38 à 44, 1812 à 22%. 


Robes, 2e étage. : | E | 


lre ne CnddcburE 


Guillemette Au- | 
En Jeannett tte de Gil Mary Mo- 


Z. 

GRADE VI “(b) — ‘Yvette 
neaux, Lucile Lacerte, 
taine Irène Mondor. 

GRADE V (a “ Mariette Sicot- 
te, Thérèse Menu, Louise Bernier, ( 
Lucile ‘Sutherland, : 

GRADE N (bb) — Thérèse Pam- 
brun, Stella Bouvier, Hortense Si- 
cotte, Lucile Boily, Delphine Vyner- 
man. 

GRADE IV (a)— Laurence Arpin, 
Eva Barnabé, Marcelle Joberty. - 

GRADE IV (b) — Lucile Rheault, 
Marguerité Bérubé, Thérèse Char- 
lesworth. 

_ GRADE V (p) — Jet Anderson, 
Olive Yager, Minnie Small. 

GRADE IV (p)°— Mary Stubbe, 
Georgina Greig. 

GRADE III (a) — Jeanne-Mance 
‘Sicotte, Denise Rougeau, Cécile La- 
frenière, 

GRADE III (b) — Jeannette As- 
selin, Bérnadette Ste-Marie, Thérèé- 
se Normandeau, Rose Muller. 

GRADE H- (a) — Monique Turen: 
ne, Pauline Laÿery, Bernice Brans- 
field,, Anita Rougeau. 

{rade IE (b) — Florence Pélo- 
quirs Monique Deniset, Noëlla Pam- 
brun, Catherine Doyle. 

GRADE TI (aj — M. Raimbault, 
Annette Petit, Angèle Lacroix. 

GRADE I (a)— Märie-Louise Van 

der Loop, Lorraine Pivn, Laura No- 
lin, Lucile Dubreuil. 

GRADE I {b}-— Irène Léonard, 
Irène Bokakaryk, Lena Bocalaryk, 
Islar Giles, Lorraine Ford. … 

Cours préparatoire (a) — Jeanne 
Léonard, Marie-Blaise Laplanté, De- 
nise' Barnabé. 

Cours préparatoire (b} — Cécile 

e Cruyenaere, Simone 
Pierrette Masserey, Mathilda Mingo. 

mr 0 


Four- 
Flore Fôn- 


| Un fonctionnaire qui devrait 
être bilingue et ne l’est pas 


OTTAWA — 11 ‘semblerait que le 
Sürinténdant de Ta rädio au minis- 


Marguerite Kreitz, Hélène Blais, E-*} moins être bilingue, connaître les 


dith Péreux. 
"GRADE VIII (17)— Denise Four- 


selin, Shirley Benoit. 


ger, Irène Poitras, NoëHa 
Hélène Chaput, Simone Poulain, Al- 
bertine Guigné, Jeannette Prender- 
gast, Lucile Léger. 

GRADE VIL (15)— Aurore Cham- 
pagne, Margaret Drummond, Ni- 


deghen, Evelyn Verner, . 


rop Dorothy Reid, Margaret Fostèr, 
1 Antolnèlte Turenne. 1 


GRADE VII (16) — Marie Bélan-| marins fréquentant les eaux caria- 
Raymond, 


nette Laferrière, Shirley Walker, } WW: A: Rush, est dans le service de: 
Antonia Mousseau, lLrène- Bodman, | puis 1912, surintendant du -sérvicé 
Paula Becelaere, Lucienne Van Làän-|depuis 1920. 11 touché üni, Faite. 


déux langues du pays. Les. stations | 
de signaux radiophoniques de la 
appels de secours, en français, dé: 
diennes, 1 pourrait même arriver 
que de ces marins en danger soient 
des ressortissants canadiens de lan- 
gue française, 

* Le surintendant du service de la 
radio, au ministère de la Marine, M, 


83,690 par a, C'est le Commission 


GRADE VII (14) — Rita O'Con-!du-fonctionnarisme qui l'a désigné | de 
nor, Helen Stankovic, Jeanne Sain-|à ses premiers postes. comm£ 
üon, Irène Conrad, Betty Hoende-| poste actuel: 


lingue et la ! 


“Bière. Ordre de 
_ Saint-François 


N.B.—1:. Comme “il a été dit, la 
réunjon des Novices avec Absolu- 
tion Générale de Pâques, est le mer- 
credi, 15 avril, 

2: On-seuhuite que la joie pasca- 
le, provenant d'une bonne conscien- 
ce, soit durable, 

3: Le 24 mai, dimanche dans 
l’'Octave de l'Ascèension, à 3 h. de 
l'après-midi, aura lieu la bénédic- 
tion solennelle de la Grotte de No- 
tre-Dame de Lourdes par Son Ex- 
cellence Mgr Yelle, archevêque co- 
adjuteur de Saint-Boniface, Le soir 
à .8.h., il y aura procession” aux 
flambeaux comme à Lourdes. La 
Grotte est située sur les bords de 
la Seine, près de l'église et du ci- 
metière des Belges, à Saint- Bonifa- 
ce. Que les Tertiaires invitent leurs 
amis pour y être en grand nombre! 
La cérémonie sera imposante, Es- 
pérons que la temps sera favorable 
pour le premier jour ‘officiel de cet- 
te Grotte grandiose, dont on espère 
beaucoup de bien ir la ville et 
toute la comrée. Que 1 a Vierge Im- 
maculée y soit vénérée et y accorde 
ses bienfaits corporels et spirituets, 


comme eéllé a fait à Lourdes, en 
France, depuis 1858! 
: L L * 

La Règle nous parle maintenant 


de la Prière du repas. 
L—Faut-il prier avant et après 
les repas? 


queront Diéu avec.piété et recon- 
naissance” (Chap. IL, art. 3). 
Avec-piété. — La nourriture doit 
être prise comme un don céleste; la 
prière qu'elle requiert n'est pas cel- 


Toupin, | le qui se fait machinale et distraite, distribuée dans presque. tous 


mais celle qui se fait dans le re- 
cueillemént et la foi. Aussi, en di- 
sant son benedicite, le Tertiaire di- 
rigera ses intentions, élèvera son 
âme à Dieu et lui demandera, avec 
humilité, que la nourriture serve à 
sa gloire et à son service, ____ 


de la 
Dieu, qui nourrit un serviteur inu- 
tile, il saura remercier la divine 
‘Providence, en rétitant pieusement 


neau, Louise Janssens, Blanche As-| marine peuvent bien recevoir ‘des|ses grâces. Hélas! que de fôis cette 


action dé grâces après le répas est 
négligée! Bien des Tertiaires, qui 
ne manqgüent jamais leur henédicite, 
se lèvent de table sans expr imer. à 
Dieu leur reconnaissance, ” C’est 
donc un point de règle qui devrait 
être l’objet d'une attention plus 
grande - e d 


I Quelle prière réciter 
La nouvelle Règle ne prescrit au- 
ù formule, Cependant il serait 
s'en tenir à l'ancien usage 
iter le Notre Père avant et 


après les repas, avec’ le: Deo gratias 

Rush ‘n’est phs bi-Laprès. Quelle prière plus convenable 
on du fonc-|poubrait-on dire, lorsqu'il s'agit 

er tionnarisme n'a pas exigé le bilin- | demander à 

CARRE 1h}. ta Anar queue dun COR CAR. 


Dieÿ le 
. dienf? ait a À 


mA “pater” et le “Deo sréflén- 


“Avant et après le repas, ils invo-| 


'AVéE reconnaissance. — De plus, || 


Cours commercial, 1re année — l'ière de la Marine devrait pour le|s'il a conséience bonté de 


Fe 
l’ancienne Règle, on dira du moins 
le Benedicite et les grâces en usage 
|dans les familles chrétiennes et 
| dont le texte se trouve dans 


les | 


PAYS He sondes Geiitshiste. 


ciellement le caractère bilingue de 
la province: de Québec, Très sou- 
vent, dans le passé, on a adfessé des 
volumes unilingues là où il aurait 


paroissiens. Parfois, en voyage ou! fallu des bilingues, En certaihñs pays, 


dans un diner chez les "amis, on 


| digons ei Tchécoslovaquie par 


craint de faire le signe de la croix, | exemple, on a pu être sous l'impres- 


avant ou*après le repas, C’est là une 
aiblesse de caractère, trop grande 
et, à moins de raisons sérieuses, on 
Uoit rester. fidèlé à cette pratique 
chrétienne. 


L'Annuaire Statistique 1935 
de la province de Québec 


| “L'Annuaire Statistique 1935” de. 
la province de Québec, -présenté à 


l’Assemblée législative par l’honora- 
ble M. T.-D. Bouchard, paraît pour 
la  vingt-deuxième année, Depuis 
la: fondation del'Office provincial 
des Statistiques en 1914, ce volume 
n'a. cessé d'apporter annuellement 
les renseignements Îles plus précieux 
sur tout genre d'activité de cette 
partie du pays. Il établit la situa- 
tion générale de la province d’après 
les données les plus récentes; les 
tableaux rétrospectifs qui accompa- 
gnent chaque chapitre permettent à 
chacun de mesurer les progrès réa- 
lisés ou, dans’ certains cas, les re- 
culs. Tous les renseignements qui y 
sont contenus sont de source offi- 
cielle. 

Cette année, en y remarquera une 
innovation importante: pour la pre- 
mière fois, on présente un. volume 
bilingue qui est la fusion de deux 
| volumes qui, jusqu'en 1934, ont paru 
séparément, : l’un en français, l’au- 
tre-en anglais, Cette - eg 
es 


éur vieux rouleaux, 


TNüsnces: but, vert, ban 


credi 15 avril. 


Téléphone 201 049 


STORES . DE FENETRES  WINDSOR 


A l'épreuve du solell, des fissures, ne s'échiffent pes, peuvent Le montés 


Gros ballon donné gras aux enfants durant cette : vente cymmençant met- 


sion que la province de Québec ne 
reconnaissait ‘ 
officietle, Désormais, 
est impossible, 


D  — —— 
Le cardinal Villeneuve 
_ira à Lourdes 


LOURDES -- Un grand. nombre 
de prélats américains et cañadiehs 
ont. l'intention de-venir en France 


cette -erreür 


au cours de l'été prochain, en ‘vue 


d'effectuer un pélerinage ä Lourdes. 
Au début du mois d'août à cette 
occasion, une “journée ‘américaine” 
sera observée dans cette station py- 
rénéenne universellement réputée, 

Le . cardinal américain attendu 
dans les premiers jours de.juin est 
Son Eminence le cardinal 
Dougherty, archevêque de Philadel- 
phie, 

Mgr Gerlier, évêque Fi “Lourdes, 
vient également de recevoir l'accep- 
tation de Son Eminence le cardinal 
Villeneuve, archevêque de Québec, 
de venir à Lourdes cet été, accom- 
pagné d'un groupe d'anciens com- 
battants canadiens, 


St. Boniface Hardware. Co. 


129-181; Avenue Provencher 


qu'une seule langue 


Jennis 


CAR 


L 
| 
| 


Tirer 


FEES ë 
se 


3 st 


lpellts estoils. - io Ne Mic Mie 


er: béni ja cette inerte tes oeuvres missionnaires. lett 
: unë sue d'alun en coder À re À de 
bé * ‘ Jotionner le visage tous les soirs |, S0Yez béni ents pratiques KE 
pendant dix jours avec ée mélan-| Pour ce jour où vous m'avez dit | x Gabres cheveux seront jolies dans le som- 
: de Jus d'un citron, un, jaune | : Comme à Zachée: qi d bre comme dans le voyant. 
” d'oeuf, ure cuillerée à dessert de | “Il fäül:que je loge aujourd'hui “1. Découpez toujours le coin de! : ee, 
soufre en poudre battus ensem- | dans La maison l'enveloppe sur lequel se trouve le police féminine 
# ré ide ble. Appliquer cette pâte au cou- apr de . timbre afin .de conserver celui-ci ; 
La tre fiancée s'est laissée guider et Id garder toute la nuit. |- Aux jeunes filles #-qui bien entier. > Ce Er à Londres 
E M à ? “: del — Au bout de quelques jours, les veulent se marier 2 FE Les Tnbres-déchirés où coupés! > — 
é - De ou re qe jus rousseurs disparaissent, 3. Faire ne valent rien. La police féminine à Lôndres \ 


bouillir une poignée de pissen- 3;-Les timbres de quittance ou de !être portée de 76 unités à 1 


cepters vos décisions, _si_vous cürtes posialés ne nous sont pas] On sait que ce corps a-été 


savez prendre assèz d’ascendant 


lits Jongtemps ‘dans une pinte PE mire filles, voici une bonne rer 


| 
t A 
d'eau et se laver le visage matin. utiles. lenient institué -pour veiller 
eq es jan! Un dur ea are prr re an en ee, fe A ous con hs nb dent de Same et ds en 
. ee cette beccti 5 , 4 Le 
M) Rien ne) vaut les situations | "’<© ©ele décoction, y deux livres de :réciues patience. ad L4 ei coller les iimbirei “Une policière doit être “une fein- | bles peuvent, 
t_lorsq bon- eux livres -d'éubli- des torts, deux | bien éduquée une friction 
shout de he vies en "dapes T— de regrette d'avoir Jn- livres de racines, discrétion, * deux pe À des nr ges \ dei où vent à LR : que: polir 
Ps QU mes cree erreur, livres de prévenance, lee à Cs| M en 0v7s Des Le lola | au da nues et de le fine) DU PA 
Le ad # > sise”. L 
Au “fays des brumes — Combien Ris Mn _ R. cé pa des poudres assorties une POS ver-les timbres, .de les trier, ou del Les candidates doivent être âgées |. Les taches 
4 ls s'éaintre gr Ag amitié portent avec les toilettes € gran- | cuisine, ‘une livre d'art de l'ordre, Majeur Lie De dan de ” “a ds Ve. onlenh au: À. fois #6 
 , pour üne raison aussi futile! Au ro Roger Le ME Ce non _pour _ oi a es us Pre de pas absolumeht requis. ::: Les_ grades sont: surintendante | re, pd 
M 2 lieu de tenir. un. compte: rigou- : “ e tout ue 7, Placez-les dans une solide eén-|de la police. féminine, inspectrice, | Coup 
! | reux à votre amie dé ne vous a- PERTE ART M G. sucre, celui .de Ta bonne humeur. veloppe et :envôyez-les selon lé ta-|sergent et agent de police. . F f 
4 voir pis présentée à ces visiteu- LÉ " LA 2 FE pen d ag Sr Pong pr rif-des lettres. Pamais comme im-| ee ne rm EE 
, — i . : : Y . 
D 7 ti MU dust COMME ZA $ x | X d rs hisaeg pue pinte y soon PVR) ere à ge [0 y a oignon et Oignon - ‘ 
Les de - . | Faites cuire ‘de nouveau jusqu” Ç 
ne par fr Mad ." lévaporation des mauvaises humeurs, | #e timbresen les plaçant soit dans! Lorsque, sur qüelque charmante 
ME de prédigue depuis des an- Seigneur Jésus, vous qui avez dit: | passez à l'écumoire de la_pénitence se” " 1 ns une désire - | photographie de famille, on aperçoit ral 
+ En na ronge vous “Venez à moi. vous qui. souffrez.” | jusqu'à enlèvement complet de tou- à cu 4 Pre Pursonnes pure: alignés de nombreux enfants, aux jus d'un citron, deux cuillerées L 
je bi “uest D évitent: alors jas- l' Vous savez que dans ce lit où!te écume, laissez tefroidir et servez we PAT ve 7 mc gr jolis minois, on dit parfois qu'on a à Le + dl J 
Dr l'éponge sur le tout et faites h vous me retenez,., avet l'élixir de la vraie charité. . *. if: Ku d'a 7 er mis ceux-ci “en rangs d'oignon”. re en poudre et ciriq 
: t ical qui vous conser- Eperdument . je demandais, votre Dee Let h Res le es à” Len 2 t placer cette expre pe ne rap ne me à em 
” Es Mis à tié, i précieuse,’ mEsOours. d f t-il dre tell 7 Rév Lo oem eg M tirobres à \ sion dans le corps d'une lettre, écri- | Une êuillerée à thé de ce mu —nenenne rtsnenmpentene —— 
M, Per ge eV “Vous savez combien, dits: les tris- Quan au pren e Révérende M À Supérieure, riez-vous oignon au’ singulier ou au | toutes les heures. 
* | tes jours et les nuits d'angoisse, ou telle préparation? dc 2 otre-Damé - |pluriel? 
: Auieuse le ai. que den Sue Combien j'ai désiré “vous voir à L'ispèl Mg rpm SE tout Des érudits ont parfois assuré que Pour avoir du cresson frais 
K e nnes. 1€ 1es S$ % À Ml Le n L posai vd du 
rues, Voulez-vous en dines un? passer | Y ati. un te mps spécial pour auprès des petits enfants que nous D gr ventren t: leur opinion-eût| Placez sur votre table des nssiet- | 


Alors, Dieu si humain, dans vo- \prendre les remèdes? Qui, sans 
tre incroyable condesceñdance, , |doute. Et ce n’est pas pour s'amuser 

Vous avez daigné me dire comme {que Je médecin met d'habiude, sur 
à Zachée, ses prescriptions : “avant le repas”, 

Ce petit Zachée que j'aime fant,| “pendant le ‘repas”, “avant de se 
grimpé sur son arbre: “11 faut ps coucher.” 
viènne-dans-ta-maison.” — Un journal français publie la liste 
On a ‘üressé un petit autel sûr’ le | ci-dessous du temps’ le meilleur où 
guéridon. doivent être pris les remèdes les 


! ‘ te Enlevez le zeste d'un ci- 
tron, faites-le macérer.24 heures 
dans: du vinaigre, ‘appliquez-le 

‘sur Îé verrues le plus ‘souvent 
possible. Cela réussit parfois. 


invitons d’une façon particulière à gp come > a rai dress els Con à ie D LA 
rss vu era tous les -Mais tel n'est pas l'avis de l'Aca- nelle blanche découpé en rond . 
roms red cu Lui-Même le ré. | démie qui nous apprend que d'Oignon | dépassant un peu le bord de l' 
“ de > u F" : e ra or; ü Ç | était le nom d'un maître de cérémo- |siette, Versez de l'eau jusqu'à ce pr 
de POnevre des Vins nb | ne en do ere Le Mans so: promptement ind 

ÿ F9: * aux ‘ per- bés-et-sur- cette étoffe,-senrez 1 
sonnage s'appelait exactement Artus|grainès de cresson. -Au-bout de trois 


N VOIX de la : Fontaine-Solaro, barôn d'Of- | Jours, vous aurez une belle assiette 


sont excellènies. ‘IT faut les re- 
nouveler toutes les fois que la 
pellicule formée tombé, Voici la 


Le à 1 sd Avec le vieux Christ d'ivoire, les | plus ‘courants: gnon -et signeur de Vaumoise. Il!de verdure pour orner la tablé et, 

x formule de cette pomnvade: acide oeïllets de fête, les plus belles bro-|. Avant le déjeuner: laxatifs salins, : exerça ses. importantËs fonctions deux jours. après vous aurez une 

_salicylique, 1 gr... colledion, 5#r.| deries et le mouchoir de dentelle l'a)calis contre l’hyperacidité. v F* . | sotis quatre rois: Henri II, François ‘belle assiette de cresson, Le mor- 

. 3e. Appliquez du nitrate d'ar- prégieuse, FA Entre le déjéuner et de dîner: sti- er re gnorez Das - combien | II, Charles IX et Henri IL , ceau de flanelle peut toujours servir. 
gent ou-encore-de-Fessenee— ET-VOTCT QUE Vous tes -vr . S-DOUT-te-coeur;- À Ù nr Es 
girofle à laide d'une petite tige | nous! 4 : tiséptiques intestinaux, * bien timbrée -ojoute de charme à la SMS 
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